
 

ème siècle. Il 

des « Laveuses » ces femmes laborieuses penchées en deux sur leur ouvrage.  

 

la population rurale. Combien de mariages, baptêmes, fêtes religieuses et banquets 
ont nécessité  ce « braconnage légal » si culturel en milieu rural.  

des poissons et des écrevisses pour la nourriture des populations locales. Si impor-

sur les clauses de non surconsommation de saumon par les fermiers et journaliers de 

vrière a sans doute formaté la mémoire collective.  

occupaient une place sociétale majeure. 

 

a  Révolution est souvent considérée par les historiens comme une rupture entre 
monde ancien et monde moderne. En effet, la situation de nos territoires ruraux à 
la fin du XVIII ème siècle avait très vraisemblablement peu évoluée depuis l’époque 
féodale sous l’influence directe de la noblesse et du clergé. L’organisation séculaire de la 
société rurale était basée sur la stabilité et l’optimisation. La moindre parcelle de terri-
toire était optimisée pour les usages de l’époque à savoir une société exclusivement agricole 
vivant en quasi-autarcie. Si les archives historiques spécifiques au Chavanon avant 1789 
sont peu nombreuses, nous pouvons dresser ici un portrait du territoire et de sa relation 
aux milieux aquatiques. 
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Habitants du coin, us et coutumes 

Source : www.delcampe.net 

Source : www.delcampe.net 

Source : gallica.bnf.fr— CHENOT. Notes sur la Forge du Chavanon 

Source : gallica.bnf.fr - Université de Strasbourg 

Source : www.ebay.fr 

Source : www.delcampe.net 
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Une agriculture vivrière peu 
consommatrice en eau 

Une agriculture faîte de petites exploitations morcelées en polyculture-élevage vivant en autarcie 

statistiques disponibles sur Verneugheol en 1869 et Flayat en 1901. Les landes dominent le territoire 
(40%). Appelées « communaux », elle permettent la pâture libre par un droit aux agriculteurs des vil-
lages alentours. Ce système communautaire représentait 35 % des terres à la fin du XVIIIème siècle et 
était considéré comme le « patrimoine des pauvres » en 1667. Les cultures sont peu nombreuses 
(17%) et peu diversifiées : seigle, avoine, sarrazin (celui-ci apparaissant plutôt à la fin du Moyen-Âge 
selon les archéologues), pommes de terre, raves fourragères et légumes (le chanvre et le lin sont ci-

« pacages » ne représentent que 27,8 % du territoire et fournissent en 
moyenne entre 2,5 tonnes de foin/ha/an et 4 tonnes de foin/ha/an.  

De part la situation géographique du Chavanon, les races de vaches élevées sont influencées par 

nourriture. Le fumier des bêtes est conservé en tas à proximité des étables. Les brebis limousines 

mentées en foin sauf quand la neige est trop abondante. On vend les agneaux  à l'âge de huit mois 

-
« ancienne et acclimatée depuis long-

temps » qui sont nourris avec des raves, des choux, des pommes de terre et des grains. Pour les tra-

lement pour la traction animale. La présence de chèvres est anecdotique. La production de miel est 
« difficile car le froid et les intempéries leur font une guerre acharnée ». 
 

Cette agriculture séculaire était une agri-
culture vivrière en grande partie héritée du 
modèle gallo-romain, ecclésiastique et féo-
dal. La gestion équilibrée des communaux 

qui a sonné le glas de ce système pour 
renforcer celui du propriétaire terrien (la 
condition de berger ou bergère disparais-
sant avec). Les productions agricoles vi-
saient principalement (uniquement ?) à 
nourrir la population locale sans visée 

-
les moyens de transport faisant défaut. 
Cette agriculture historique était-elle équi-
librée pour la ressource en eau ? Difficile 
de conclure car plus le passé est lointain, 
plus il est fantasmé. Quid 

aucune agriculture irriguée (sauf les prairies) et on trouvait entre 6000 et 7000 bovins, entre 10 000 

très approximative (basée sur les consommations des espèces sélectionnées actuellement : 70 litres/
jour été/bovin, 5 litres/jour été/ovin, 12 litres/jour été/porcin, 40 litres/jour été/équin) approche les 
600 m3 

territoires dépourvus de réserve estivale. 

Source : lavialle63.free.fr 

Source : LONGY F., 1892. Monographie du Canton d’Eygurande. Bulletin de la société des arts et des sciences de la Corrèze—Janvier-Février-Mars. 686 p. 

Source : PEYRAT M., 1974.Quelques aspects des modifications hydrologiques issues de la suppression de l'irrigation et du drainage en Limousin, In: Norois. N°81, pp. 87-92.  

Source : vieuxoutilsdejardin.fr 

séculaire...et  salutaire ? 

Ce système permettait de dériver une partie 

rement des prairies de pentes pour accroître la 
production de fourrage. Ces rigoles ou levades 

étaient présentes systématiquement.  

fine de protéines animales) était ingénieux mais 

pour son entretien avec une houe (ou « tranche 
pré ». Voir photo ci-dessous). Ce système avait 

drographique (linéaire multiplié par 2 ou 3 !) et 
de permettre du surstockage par pénétration 

dans le sol. Il conduisait toutefois à des 
«  », certaines réparti-

acte notarial. 

Rigole 

d’irrigation 
Rigole d’irrigation 

Rigole de drainage 

Source : www.delcampe.net 

Verneugheol en 1869 (Source : commune) 

La surface de la commune comprend : 

21,6 % en terres cultivés / 11,6 % en près  / 15,4 % en pâtures / 
44,9 % en bruyères / 6,2 % en bois / 4,4 % en jardins 

Flayat en 1901  
(Source : commune) 

La surface de la commune comprend : 

24,7 % en terres cultivés / 27,5 % en 
près et en pâtures / 35.1 % en 

bruyères / 5,3 % en bois / 3,7 % en 
jardins et 36.6 % autres (étangs etc.) 

Source : FDAAPPMA 19 
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La forêt source de vie 

 

« Chavanoux » donnant son nom à la rivière est pro-
bablement issue de la forêt du même nom située entre le pont de 
la Roche et Meymont représentée sur la carte de Cassini établie 
entre le XVIIème et le XVIIIème siècle. On peut légitimement penser 
que cette forêt en sortie du Moyen-âge était une forêt séculaire sur 
le territoire. 

tion de la forêt sur le bassin versant était assez intense. Un taux de 
boisement situé entre 5 et 10 % du territoire est communément ad-

« historique » était alors bien différent... 

Source : www.geoportail.fr. Carte de Cassini établie entre  1683 et 1744 

Le flottage des bois à bûches perdues , une pratique ancienne 

On retrouve dans les archives quelques citations de flottage des merrains (bois de 
chêne destiné à être débité en planches pour les tonneaux de vin) sur le Chavanon 
depuis le moulin de la Roche. Ce type de pratiques se faisait au printemps lorsque 
les débits étaient moyens. 

conséquences sur les ouvrages trans-
versaux sur les rivières. Les conflits 
entre meuniers et bûcherons étaient 
alors fréquents (ce qui aura des con-
séquences sur le nombre de moulins) 
mais cet apport de bois au cours 

rable aux communautés aquatiques.  

Source : mémoire sur le balisage et la navigation descendante de la Dordogne de Bort à Argentat - 1830 

Source : GIRAULT DE SAINT-FARGEAU - 1844 

Une histoire « combustible » atypique 

-énergie qui était majoritaire dans la vallée du Chavanon. Bois-
énergie directement glané ou récolté dans les forêts par la pratique du taillis, mais aussi pro-
duction de charbon via des plates-formes de charbonnage en meule (le charbon étant plus 
facile à transporter que le bois brut). Ces plates-formes sont très fréquentes dans les vieilles 
forêt de pente comme celle des gorges du Chavanon et concernaient alternativement le 

exemple 40 plateformes de charbonnages sur 35 ha. Le charbon avait été produit grâce à 14 

au milieu du XVIIIème siècle (forge à la Celette et verrerie à Veyrières). 

-
versements pour la forêt conduisant à une très forte réduction des surfaces forestières après 
la période gallo-romaine et surtout à la fin du Moyen-Âge . Des manques de bois sur les terri-
toires ont pu même être observées (XVIème siècle par exemple). Ces pratiques ont conduit à 

vraisemblablement assez peu sur la qualité 
 

Source : ROUAUD R., 2014.  Les forêts de pente de la haute vallée de la Dordogne: enjeux écologiques et énergétiques d’une ancienne forêt charbonnée 

(Auvergne, Limousin, France). Géographie. Université de Limoges, 2013. Français.  NNT :  .  tel-00928478  

Source : ROUAUD R., 2014.  Les forêts de pente de la haute vallée de la Dordogne: enjeux écologiques et énergétiques d’une ancienne forêt charbonnée (Auvergne, Limousin, France). Géogra-

phie. Université de Limoges, 2013. Français.  NNT :  .  tel-00928478  

Source : HARDY B.., 2015.  La Forêt Wallonne, composante vitale de la sidérurgie préin-

dustrielle. Forêt-Nature N°135—Avril-mai-Juin 2015, 10 p. 



Avant 1768 : Une forge est créée à la Celette 

Considérée par un ingénieur de 1880 comme « France », le seuil qui permettait de dériver les eaux vers la forge (désormais 
lon houiller à proximité) 

était utilisé pour le haut fourneau. 

La forge de la Celette est très probablement la première industrie créée sur le bassin du Chavanon. 

al de la RD 1089/2089  
 

 

1750  1789 : une industrie verrière qui aurait pu devenir royale ! 

 

« Bois du Chava-
non ».Quelques ouvriers verriers y exploitèrent les silicates assez abondants et fondèrent une compagnie avec le soutien du marquis de Langeac. Elle 
devait prendre le titre de verrerie royale lorsque la Révolution de 1789 éclata. 
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Assez peu de moulins 

Quelques moulins...en concurrence avec le flottage du bois 

Si les petits moulins destinés à moudre le grain fleurissaient sur le Massif Central 
au Moyen-Âge, le territoire du Chavanon semble peu équipé de ces moulins (un 

ème siècle). Trois raisons 
principales à cela : ce territoire semblait présenter très peu de cultures à 
moudre du fait des conditions climatiques, le besoin semblait donc limité pour 

de plateau du bassin ce qui explique que de nombreux moulins étaient associés 

flottage du bois semble expliquer le très faible nombre de moulins présents. Au
-delà de quelques informations lacunaires (En 1689, le moulin de la Roche à la 
confluence Méouzette-Ramade est attesté par rapport préfectoral du 16 Ther-
midor an 7 par exemple, les cartographies du XIXème siècle et le relevé topogra-

ème siècle nous apportent de nombreuses infor-
mations sur la cinquantaine de moulins présents sur le bassin. 

2 moulins sur 18 km. Sur la Barricade, 7 moulins étaient présents sur 15 km de 
ruisseau, sur le ruisseau de Cornes, 15 moulins sur 26 km de réseau et sur le 

lins (La Roche, La Celette x 2, Faure et Raby) sur 28 km ! Sur la Clidane seuls 7 
moulins sur 23 km étaient présents.  

 

gorges du Chavanon était bien le flottage du bois qui ne pouvait être compa-
tible avec ces moulins. De plus, le manque de voies de communication limitait 

alors que des moulins sur les affluents étaient présents. Ces moulins étaient   

contrairement à leur abandon quelques décennies plus tard. 

Une forge et des verreries oubliées 

Le Moulin de Raby (à 
droite) et le moulin de 

gauche), deux des 
moulins historiques du 

bassin 

Source : delcampe.net 

Source : delcampe.net 

Source : direction départementale des territoires de la Corrèze - Carte des seuils sur les cours d’eau - 1872 



 

La topographie en plateau des têtes de bassin de la Ramade et de la Méou-

-Romaine selon des fouilles archéolo-
giques. Mais ce sont surtout les ecclésiastiques chrétiens, comme partout 

Outils de production et de stockage de poisson, le développement des 

moulins de pied de digue. On en comptait a minima 22 sur le bassin versant 
du Chavanon, quasi exclusivement présents en amont de la confluence 
Méouzette-Ramade et quasi exclusivement sur les communes de Flayat et 
Saint-Merd-la-Breuille. Verneugheol ne comptait que trois étangs au Moyen
-Âge par exemple. Certains de ces étangs, symboles du clergé ou de la no-
blesse ont été détruits en totalité ou pour partie à la Révolution. 

 

La création des étangs au Moyen-Âge a conduit au premier changement 

historiques du Massif Central.   
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Château, étangs  

et ecclésiastiques 

du bassin versant, il est signalé dès 1484. 

Le château des Anglais, quand le Chavanon formait une frontière entre deux 
 

Comme souvent, les rivières sont des lieux propices aux défenses féodales. Le 
rocher surplombant le Chavanon à proximité de la voie romaine (route Bor-
deaux Lyon) était un emplacement idéal. Ce château est décrit avec force pré-
cision par le Docteur Longy dans sa magistrale «  ». 

tefois pris et détruit en 1380 par Aymerigot Marchès célèbre mercenaire à la 
solde des Anglais qui sévit entre Auvergne et Limousin. Cette prise lui donna le 
nom de « Château des Anglais » ou « Tour des Anglais » qui donnera ensuite le 
nom au rocher surplombant la rivière, le « Roc des Anglais ». En 1382, un       
Maréchal de France, Louis de Sancerre est mandaté pour récupérer cette forte-

veau , il le fit raser complètement.  

Reconstruit au XVème siècle, le château sera vendu en 1794 après la Révolution 
et détruit définitivement dans la foulée car utilisée comme source de maté-
riaux. Quelques ruines étaient encore visibles à la fin du XIXème siècle, le chan-
tier du barrage au début du XXème  

 

et durant la guerre de Cent ans (à partir de 1360), le Chavanon était même de-
 

Source : delcampe.net 

Source : delcampe.net 

Source : www.geoportail.fr. Carte de Cassini établie entre  1683 et 1744 



e XIX ème et le début du XX ème siècle marquent le bouleversement des usages sécu-
laires de nos territoires et le Chavanon ne déroge pas à la règle. La Révolution de 
1789 initiera ces changements. La révolution industrielle les transformera profondé-
ment : même sur ce territoire reculé du centre de la France, le progrès technologique et la   
nationalisation des enjeux viendra apporter aux populations de nouvelles perspectives : voies     
ferrées, industries, hydroélectricité, mines de charbon étaient autant de sources de développement 
économique permettant le maintien d’une population… Mais parallèlement, ces mêmes usages situés 

plus loin ont eu des conséquences sur le territoire du Chavanon. La création du  barrage 
de navigation de Mauzac en 1839 dans le Bergeracois se traduira quasiment immédiate-
ment par la disparition du saumon, aux grand dam des populations locales. 
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Source : archives départementales de la Dordogne 

Source : Géoportail / IGN 

Source : gallica.bnf.fr 

Source : gallica.bnf.fr 
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Source : delcampe.fr. Photo de 1910 

Source : minerail.fr 

Source : gallica.bnf.fr (1880) 

Source : THIERRY V., 2014. Les marbres de la série du Chavanon (Massif Central, France), Revue des Sciences Naturelles d’Auvergne, volume 78, 19 p. 

Source : PEYNET J., 15 mars 1939 

Source : PEYNET J., 15 mars 1939 

Source : EDF 

Source : EDF 

Source : delcampe.fr. Photo de 1910 
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Source : delcampe.fr 

«
»

« »

Source : delcampe.fr 

L’asile de la Celette vers 1900 - Source : www.ch-eygurande.Fr 

Source : gallica.bnf.fr (1939) 

Source :  Xavier Farges - Entreprise Farges 
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e XXème siècle est celui des grandes transitions. Après l’effondrement de la popula-
tion suite au lourd tribut payé à la 1ère guerre mondiale, la 2 nde guerre marque un 
tournant.  Exode rural et mutation de l’agriculture, changement profond de l’occupation 
du sol par l’enrésinement des massifs, disparition progressive des usages industriels sur le    
bassin, émergence du tourisme social et développement du médico-social tissent le canevas du    
tableau actuel de ce territoire, non sans conséquences sur la qualité de nos cours d’eau.. 

L 

Vue aérienne de la pisciculture en 1974 - Source : géoportail 

Source : IGN - Remonter le temps 

Source : Archives départementales 63 Source : Archives départementales 63 
Source : ebay.fr 

Source : ebay.fr 
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Source : FDAAPPMA 19 

Vue des anciens fours en 2006 

Source : THIERY V., 2014.  Les marbres de la Série du Chavanon (Massif central, France) Marbles from the 

Chavanon sequence (French massif central), 34 p. 

Source : reseauprosante.fr 

Source : DDT19 
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 Source : IGN - Remonter le temps 

Source : delcampe.fr 

Source : DANIEL - 1961 

Source : FDAAPPMA 19—Conseil Régional du Limousin 

 

 

 

Source : FDAAPPMA 19—Conseil Régional du Limousin 

Source :  Xavier Farges - Entreprise Farges 
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Source : SNCF, 2005 

Source : Delcampe 

Source : pickclic.fr 

Source : Fondation Marius Vazeilles 

Source : FDAAPPMA 19 
Source : FDAAPPMA 19 Source : FDAAPPMA 19 



a grande tempête de 1999, le passage à l’an 2000 et l’inauguration de   
l’autoroute A89 furent les évènements marquants de cette transition entre 
deux siècles...entre deux mondes ? Globalisation, numérisation des usages,    
évolution des voiries, et meilleure prise en compte de l’environnement ont eu des impacts 
concrets sur le territoire du Chavanon 
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« »
« » « » « »

Source : www.lacorreze.com 

« »

« »

Source : FDAAPPMA 19 

Source : wikimediacommons 

Source : Randonnées ferroviaires—fiche itinéraire Chavanon 

Source : PNR Millevaches en Limousin 
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Source : wikimediacommons 

Source : onf.fr 

Source : fdaappma 63 Source : gobages.com Source : elanussel 

Source : Randonnées ferroviaires 

Source : office de tourisme des Combrailles 

Source : office de tourisme Haute Corrèze 

Source : FNPF-Laurent Madelon 
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« »

« »

Source : La vallée du Chavanon au pont de la RD 1089 modélisé en 3D grâce aux relevés LIDAR de l’IGN - 

FDAAPPMA 19 

Source : PNR Millevaches en Limousin 

Source : FDAAPPMA 19 

Source : FDAAPPMA 19 

Source : FDAAPPMA 19 


